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REVUE DES ARMES SPECIALES

SUPPLEMENT MENSUEL
DS LA

REVUE MILITAIRE SUISSE

Lausanne, le 21 Mai 1866. Supplement au 11° 10 de la Revue.

SOMMAIRE. — Essais de tir avec le fusil d'infanterie nouveau
modele, (suite) — Les progres de l'artillerie dans les six dernieres
annöes au point de vue des armees frangaise italienne,
autrichienne, prussienne et suisse.

ESSAIS DE TIR AVEC LE FUSIL D'INFANTERIE NOUVEAU
MODELE.

(Suite.)
II rögne dans ces dimensions des carabines un desordre qui esl la veritable

cause de Tincertitude observöe dans les hausses et qui rend absolument
nöcessaire le contröle et la nouvelle graduation de Tarmement entier.

La table suivante fait voir les resultats de Texamen de 30 carabines.

Table des difförences de rayons, ä la mire et au guidon, pris sur
30 carabines.

Quantilö röglementaire: — 0'"6.
Carabines <jmplovees Carabines de la compe n° 5 Carabines de la compe n° 19

aui essais. de Tburgi»v ie. de Bäle-Campagne.

K° de la arab R-r Ji° de la carab. R r N° de la carab. R-r
1 — 1.30 300 — 0.68 — — 0.88
2 — 1.35 209 — 1.23 146 — 0.58
3 -1.00 179 — 0.93 — — 0.60
4 — 0.90 375 — 0.58 118 — 1.53
5 — 0.65 320 — 1.40 113 — 0.83
6 — 0.80 202 — 0.70 74 — 0.65
7 — 1.05 229 — 0.81 — — 1.01
8 — 1.70 313 -0.91 133 -0.93
9 — 0.70 235 — 0.60 90 — 1.10

10 — 1.20 234 -0.93 130 — 0.75
Les carabines de la compagnie n° 21 de Zurich et n° 15 d'Argovie ne

presentent pas ces differences, c'est tout au plus si peut-ötre une carabine sur
dix offre un öcart notable.
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Comme dans les ateliers la graduation des mires s'opere ä partir de la surface

du canon, toutes ces difförences se fönt de nouveau sentir dans les
angles de mire. La table suivante en fournit quelques exemples :

Hausses totales d'apres la graduation de 20 carabines.

R-r 0.

Compagnie n° 5, Thurgovie. Compagnie n° 19, Bäle-Campagne.

Numeros. Hausse pour 200 pas.

300 l'"6
209 0.5
197 1.6
375 1.7
320 0.6
202 1.7
229 1.7
313 1.3
235 2.2
234 1.3

umeros. Hausse pour 200 pas,

— 2"'l
146 1.6
— 1.7
118 0.5
113 1.0

74 1.1
— 1.85
133 1.40
90 1.1

130 1.45

Table des difförences dans la graduation.

Ipas. 400 pas. 600 pas. 800 pas. 1000 pas.Comp. n° S de Thurgovie.

Moyennes des hausses

totales, l'"42
Moyennes des differences, 0.40
Maxim, des differences, 1.7

Comp. n° 19 de Bäle-Campagne.

Moyennes des hausses

totales, l'"38
Moyenne des differences, 0.35
Maxim, des differences, 1.6

Si sur ces differences moyennes de la graduation
moyenne entre toutes les distances, les carabines des 4

ront de la maniere suivante d'apres l'importance des ir

2'"80
0.38
1.6

2.72
0.30
1.8

4'"54
0.26
1.0

4.56
0.34
1.7

6'"71
0.25
1.2

6.94
0.30
1.1

9"'34 Resultat des

0.20 mesures prises
1.0 sur 10 carab.

9.38 Mesures prises
0.24 prises sur 10

1.4 carabines.
Ton prend encore la

compagnies se classe-

regulariles:

Moyenne de toules les differences moveunes.

0'"31
0.30
0.14
0.11

Compagnie.

Bäle-Campagne,
Thurgovie,
Zurich,
Argovie,

En presence de ces chiffres Ton ne pourra pas attribuer au hasard ou au

temps plus favorable le fait qu'ä Geneve c'est la compagnie d'Argovie qui a

le mieux tire, tant pour le tir individuel que pour le lir de vitesse.
En laissant subsister de semblables irregularites, les efforts soutenus pour

arriver ä une munition uniforme ne serviraient ä rien, pas plus que la fixation

d'une echelle de graduation valable pour tout Tarmement. La commission

chargee de la fixation des hausses, considerant que les irregularites des

graduations usilees jusqu'ici paraissent etre la principale cause de Tincerti-
tude dans les hausses el de la diminulion de bons rösultats de tir dans les
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öcoles, a par consöquent fait la proposition de soumettre toutes les carabines

ä un contröle et de les graduer ä nouveau d'aprös Töchelle fixöe pour la

nouvelle munition.

Pour celte transformation il n'est pas pröcisement nöcessaire, mais fort
dösirable au point de vue de Tinstruction el des exercices des carabiniers,

que pour toutes les carabines la dimension reglementaire R — r — 0'"6
soit rölablie, afin que la meme hausse mesuree depuis le canon donne pour
toutes les armes la meme ölövation et que la surface du canon puisse servir
de base malörielle aux mesures, car il est de fait que Tinfanterie ne s'oriente

guere avec la base ideale d'une ligne parallele ä Taxe de Täme passant par
Texlremitö du guidon.

GRADUATION DU FUSIL DE CHASSEURS.

Comparaison de l'ancienne et de la nouvelle öchelle des hausses.

ANCIENNE MUNITION. N011V. MUNITION

D'apres les essais.,nces. (Wurstemberger.) Observ. sur ä fusils. Observations.

2 27"* 29 30 ß_r=s_l'"0
3 34 36 37 Les hausses me4

42 45 46 suröes jusqu'ä
5 52 55 56 Taröte.
6 62 64 68

7 73 75 81

8 84 87 95
9 97 98 110
0 112 113 127

Les difförences entre les öchelles pour les projectiles forces et les projectiles

expansifs ne sont pas plus importantes ici que pour les carabines, en ce

qui concerne les petites distances; il n'y a que les grandes distances de 600
ä 1000 pas qui reclament un changement de graduation.

Cependant la mire pratiquöe au fusil de chasseur se trouve trop courte pour
y marquer la hausse correspondante ä 1000 pas. II faut se contenter du maximum

de portee de 900 pas ou bien munir d'une nouvelle mire tout
l'approvisionnement de fusils.

IV.

1. JUSTESSE DU TIR EN G13NERAL.

L'on a decrit sur toutes les figures des cibles employees aux essais, du

point d'impact moyen comme centre, un cercle renfermant la moitiö des

coups. Le rayon de ce cercle sert de mesure ä Tecartement des projectiles et
se nomme par abröge rayon d'öcartement.



— 244 —

Table des moyennes des rayons d'öcartement observts.

FISH D'INFANTERIE. CARABINE. FUSIL DE CHASSEUR.

Raums en Nombre des Rayons en Nombre des Rayons en Nombre des

Distances. pouces. series. pouces. series. pouces. series.

3 6.6 21 5.8 18 5 5

4 9 15 8 18 7 5

6 16 13 14 19 10.9 5

8 24 12 19 19 14.5 5

10 34 10 33 15 29.1 5

L'ecartement est tres approximativement le meme pour les trois armes.
La carabine ne conserve qu'une faible superiorite par rapport au fusil
d'infanterie. Nous considerons par contre comme un resullat accidentel
l'ecartement moindre donne par le fusil de chasseur, attendu que dans les essais

avec cette arme le calibre normal se trouve seul reprcsentö, tandis que dans

ceux avec les deux autres armes les resultats des calibres ölargis y figurent;
et puis le nombre des söries de coups avec le fusil de chasseur est aussi

beaucoup plus faible.

La compensation de ces resultats d'observations fournit la table suivante

pour toutes les distances:

Table des rayons d'öcartement, mesurös depuis les points d'impact moyens.

Distances.

2
3

4
5
6

7

8

9

10

La justesse d'une arme s'exprime aussi en cenliemes de coups touchös
dans des surfaces de cibles de dimensions döterminees. Ces valeurs se cal-
culent ä l'aide des rayons d'öcartement dont elles döpendent et se verifient
sur les figures des cibles.

Ce qui parait le plus approprie au but propose, c'est de choisir pour cela

premierement une surface de 6 pieds de hauteur et de largeur indöfinie,
representant le front d'infanterie, et ensuite un rectangle de 6 pieds de hauteur

et 1 3/4 pieds de largeur, representant un homme isolö.

»il d'infanterie. Carabine. Fusil de chasseur

— 4" 3"2
6"6 5.8 5

9 8.0 7

11.8 10.8 9

15.5 14 12

19.2 18.1 15.6
23.8 22.6 19.5
28.8 27.4 24
34.0 32.0 29
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Table de la probabilitö de justesse du tir contre un but de 6 pieds de hauteur

et de largeur indöfinie, reprösenlant un front d'infanterie.

COUPS TOUCHES EN •/„

inces. du fusil d'infanterie. de la cara

2 — 100

3 100 100

4 100 100

5 99 100

6 97 98

7 93 95
8 86 88

9 77 80
0 70 73

Table de la probabilitö de justesse du tir contre un but de 6 pieds de hauteur
et de 1 8j4 pied de largeur, reprösentant la surface d'un homme.

COl'PS TOUCHES en%

stances. du fusil d'infauterie. de la carabine.

2 — 98
3 88 92
4 75 81

5 62 65
6 48 53
7 36 39

8 27 30
9 21 23

10 16 18

Ces deux tableaux des coups touchös en cenliemes ont öle döduits des
formules du calcul des probabilitös, qui concordent d'ordinaire parfaitement
avec l'observation. On a d'ailleurs, pour vörification, compte la proportion
des coups touchös directement sur les cibles contre lesquelles on avait tire
avec le fusil d'infanterie. Le resultat de cette Operation a ölö le suivant:

Table de la proportion de coups touchös dans une cible de 6 pieds
de hauteur et de largeur indöfinie.

Nombre de series de 20

Distances. Coups touches en %. ä SO coups.

300 100 20
400 99.5 9
600 96 10
800 84 9

1000 66 9
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Table de la proportion des coups touchös dans une cible de 6 pieds
de hauteur el de 13j4 pied de largeur.

3 92 22
4 75 12
6 48 13
8 30 H

10 18 10

En consideration de Taccord süffisant entre l'observation et le calcul, Ton

peut aussi considerer comme justes les cenliemes calculös pour la carabine.
Ces rayons et proportions en centiemes sont l'expression de la valeur de

precision de Tarme en elle-möme; ils se rapportent au tir avec le chevalet et
supposent que le point d'impact moyen tombe au milieu de la cible.

La valeur de Tarmement complet differe dejä beaucoup de celle d'une arme
reglöe prise isolement. Conformöment aux öcarts constales entre les points
d'impact moyens et le centre des cibles lors des essais faits avec un plus
grand nombre de fusils, graduös d'aprös la meme echelle, Tecartement doit
augmenter et la justesse du tir diminuer.

La valeur de la precision de tout l'approvisionnement de fusils d'infanterie,
par rapport ä Tecartement des points d'impact moyens, cette valeur pourra
s'exprimer approximalivement par les chiffres suivants :

Distances. 300 p. 400 p. 600 p. 800 p. 1000 p.

Rayons des cercles de Ia moitiö des coups, 12" 16"5 27 42 60

Proportion en centiemes des coups
touchös dans un front d'infanterie, 100 96 80 60 45

Proportion en cenliömes des coups
touches dans un mannequin, 60 45 24 12 6

La valeur pratique de Tarme entre les mains du soldat difföre beaucoup
de Ia valeur de precision technique et ne peut pas se deduire par le calcul
des chiffres des essais, mais ne se determine qu'ä l'aide d'observalions.

II est cependant une donnee que nous trouvons dans les resultats des essais.

L'ecartement s'est modifie dans le tir ä la main de la maniere suivante.

RAYONS DECARTEMENT. COUPS TOUCHES EN %.

Distance. Tire sur le chevalet. Tire ä la main. Front de compagnie. Mannequin.

Fusil n» 31. Fusil n° 31.

3 7" 8" 100 80
4 8 14 98 54
6 15 17 95 43
8 20 30 75 20

10 3o 46 54 9
Les observations du commandant de l'öcole de tir, M. le lieutenant-colonel

van Berchem, fournissent d'intöressantes donnöes sur la valeur pratique de

notre arme. Ces donnöes ötant les moyennes des resultats du tir des ecoles

de quelques annöes, peuvent elre adoptees comme etant la valeur pratique
röelle des armes de petit calibre.
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Rösultats du tir dans les ecoles de tir föderales.
FUSIL DE CHASSEUR. NOUV. FUSIL D'INFANTERIE.

Tirs. Dist. on pas. Grand' des cibles. Maiineq. Cuups en cibles Marmeq. Coups en cible.

Tir individuel, 200 6'/6' 58 95 58 97
300 » 39 85 31 90
400 » 26 71 20 78

500 » 18 57 21 66

Moyenne de 2 ä 500 » 35 77 35 83

Tir individuel, 550 6'/9' 17 62 14 74
600 » 15 61 21 68

700 » 8 45 7 47
800 » 7 37 10 47

Moyenne de 550 ä 800 » 12 52 13 58

Tir de vitesse, 400 6'/6' 17 56 19 66
700 6718' — 47 — 47
900 » — — — 48

1000 » — — — 42
Feu de peloton, 400 » — 70 — 71

800 » — 41 — 41

Feu de file,- 500 » — 68 — 79

Feu de rangs, 600 » — 57 — 55
Feu de chaine, 3 ä500 6'/6' 18 56 27 77

Feu de chaine, 5 ä700 6718' — 52 — 55
Les centiemes du fusil de chasseur sont les moyennes des resultals de

7 cours des annees 1862, 1863, 1864, et les cenliemes du nouveau fusil
d'infanterie sont les resultats de la classe de tir de Tecole des instructeurs
en fevrier 1865. Pendant cütte öcole le temps a öle tres defavorable et le tir
fort gene par le froid, la neige et un jour mauvais, ainsi que d'ordinaire, par
un vent transversal assez fort, venant de gauche. Les circonstances ont öle
tres variables dans les ecoles de tir, de sorte que la moyenne peut elre con-
sideree comme pouvant servir de base.

Afin de pouvoir comparer ces resultats pratiques avec les donnees fournies

par les essais de cette arme, il faut encore les reduire ä des cibles de meine
surface. Pour cela, Ton deduit de la proportion des coups touches oblenus
dans les cibles de Tecole de tir, les rayons d'öcartement correspondants,
puis de ceux-ci la proportion des coups touches dans un front d'infanlerie et
dans un mannequin.

Probabilitö de justesse du tir d'apres les rösultats pratiques de l'öcole de tir
pour le feu individuel.

FUSIL DE CHASSEUR.

Rayons des cercles renfermant COUPS TOUCHES en %
Distances. la moitie des coups. dans un fronl d'inf. dans un manncq.

300 19"5 93 37
400 25.0 84 26
600 36.3 68 16
800 51.0 52 8

1000 69.0 39 4
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NOUVEAU FUSIL D INFANTERIE.

Rayons des cercles renfermant COUPS TOUCHES en %

Distances. la moitie des conps. dans un front d'inf. dans un manneq.

300 17"5 95 41

400 21.8 89 31

600 31.0 73 21

800 43.0 59 12

1000 55.0 48 7

Comparant ces resultats avec ceux du tableau, page 38, qui represente la
valeur du fusil d'infanterie, pour le lir sur chevalet, avec un grand nombre
de fusils. La difference des chiffres correspondants sur les deux tables represente

le montant des erreurs qui doivent etre attribuees ä Thomme et qui
sonl indöpendantes de Tarme.

Celte comparaison est la meilleure mesure des Services öminents que rendent

les ecoles de tir federales.

Ce sont ces chiffres qui expriment la precision de nos armes.

Nous entretiendrions cependant de fausses idees, si nous n'y ajoutions
pas encore un exemple en chiffres, qui reprösente la puissante influence du
combat sur la valeur des armes.

Dans la bataille de Stones-River, du 31 decembre au 3 janvier 1863, 47,000
unionistes combattirent sous le general Bragg. Ces derniers perdirent 14,560
hommes en morts et blesses, sur lesquels 728 hommes furent alteints par
les 20,000 coups de Tartillerie, et 13,832 hommes par les 2,000,000 de coups
de Tinfanterie. Pour un mort ou blessö il y avait donc 27.4 coups de canon
ou 145 coups de fusil.

Sous l'influence des diverses circonsianccs et d'apres les chiffres de notre
rapport les effets iront en d'uninuant de la maniere suivante, en comptant 2/3
des coups contre un front de compagnie et 1/3 conlre un mannequin :

Effet de precision technique de Tarme isoiee,
» » » de Tarmement entier,

Effet pratique dans les exercices de paix,
Effet dans le combat,

Mo\ enno pour toutes
les distances.

76 %
61 %
56 %
0.7 °/o
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2° JUSTESSE DU TIR DANS DES CIRCONSTANCES PARTICULIERES.

Comparaison de la justesse du tir entre projectiles coulös et frappös.

Rayon d'öcartement ä 300 pas.

PROJECTILE.

Fusil N°. Coule. Fusil N° Frappei N° 2. Observations.

27. 5, "5 299. 8"
31. 7. 290. 6

2. 6 119. 6 Toutes les munitions
18. 7 116. 7 provenant de Thun.
40. 6 321. 7

51. 6 118. 6

Moyenne. 6, "2 Moyenne. 6, "2

Les projectiles coules ont ici l'avantage d'apres les moyennes de 6 en 6

series avec diflerenls fusils au calibre normal.

La comparaison est cependant plus exaete, lorsque Ton compareles essais

avec le meme fusil, comme ci-dessous :

Rayons d'öcartement.

Fusil N° 31. Calibre normal. Fusil 8» 39. Calibre 36""

iPROJECTILE. PROJECTILE.

Distances. Coule. Frappe N° 1. Coule. Frappe N° 1. Observations.

3 7" 5" 8, "5 7"
4 8 7 10,5 10 Toutes les muni-
6 15 12 23 18 tions provenant de

8 20 15 34 31 Thun.
10 35 32

L'ecartemenl du projectile frappe est ici deeidement plus faible, tant avec
le calibre normal qu'avec le calibre agrandi.

Autre comparaison.

Fusil n° 31. Calibre normal. Fusil n° 2. Calibre normal.

PROJECTILE. PROJECTILE.

Distances. Coule. Frappe N" 2. Coule. Frappe Nc

3 7" 6" 6" 5"
4 8 10 7,5 9,5
6 15 18 15 22

25
8 20 29 23 24

10 35 40 23 40
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La comparaison fait voir que le projectile frappe n° 1 possede un öcarte-
ment moindre que le projectile coulö, et que celui-ci a la superiorite sur le

projectile frappö n° 2 (*).
Neanmoins Ton peut s'attendre, par le fait de la frappe des projectiles ä

une augmentation dans la justesse du tir, augmentation qui serait ä peu pres
en proportion des resultals des essais avec le projectile n° 1.

Les essais avec la carabine ne donnent pas non plus la superiorite de
precision au projeclile frappe. L'on peut comparer dans le tableau suivant les

moyennes des rayons obtenus avec les munitions ä projectile coule des cantons

d'Argovie, Appenzell, Lucerne et St-Gall, avec les rayons moyens fournis

par les memes carabines et les projectiles frappes de Thun.

RAYONS D'ECARTEJIENT MOYENS.

Distance. Projeclile coule. Projectile frappe n° 2.

3 5,"5 5",6
4 7 8

6 16 14

8 18 2t
10 30 30

Les munitions des dits cantons ne sont donc nullement inferieures au
point de vue de la precision du tir.

Les projectiles frappes de l'arsenal de Berne, de meme que ceux d'Altorfer
ä Schaffhouse, n'offrirent pas une justesse de tir inferieure ä ceux de Thun.

Le fail d'un calibre elargi jusqu'ä 3,'"55 a ötö sans influence sur les

hausses lors des essais faits avec la carabine. La precision n'en a pas non
plus souffert; au contraire, il resulterait du tableau suivant que le degre de

calibre de 3,50 ä 3,55 est le plus avantageux.

Comparaison des rayons d'öcartement pour difförents calibres.

Calibre de 3,15-3,48. Calibre de 3,30-3,33. Calibre 3,60.

Distances. Moyen ne de 3 carabines. Moyenne de 3 carabines. Moyenne de 2 carabines. Observation».

3 6" 5,"2 8,"5
4 8,8 7.3 12,5
6 17.2 11.2 23
8 21.3 21.3 23

10 34,5 et plus 26,6 35 et plus.

Les essais faits avec le fusil d'infanterie ont constate les rapports suivants
entre Tölargissement du calibre et Tecartement :

(') Le defaut de ce projectile a ete reconnu resider dans le fait que sa pointe n'avait

pas la forme pleine voulue.
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Rayons d'öcartement pour difförents calibres.

CALIBRE 37"".
Distances. Moyenne totale des rayons. Calibre 36"". Calibre 36"". Projectile coule. Projectile frappa.

2 — — — 11" —
3 6,"6 7,"8 15" 24 8

4 9 10 29 16

6 16 20,5 44 —
8 24 32,5 — —

Effets de la carabine ä qualre rayures.

RAYONS D'ECARTEMENT.

Distances. Carabine ä 4 rayures. Mojenne de tous les essais,

3 6" 5,"8
4 7,5 8

6 9,5 14

8 14 19

10 34 33
12 38 43

ie Ton n 'avait ä sa disposition, lorsi des essais, qu'un s

plaire de cette arme ä la derniere ordonnance, il n'est pas possible de fixer,
sur cette epreuve isoiee, des valeurs definitives, soit pour les hausses, soit

pour les effets de precision.
Les chiffres ci-dessus fönt pressentir en general une justesse de tir plus

grande; cependant il y a quelques carabines ä 8 rayures employees aux essais

qui ne le lui cedent en rien.

DE LA TRAJECTOIRE.

Les differentes mires de nos fusils, destinees ä donner au canon Töleva-
tion necessaire au tir ä difförentes distances, sont commodes il est vrai pour
Tusage de la pralique, mais elles sont etablies dans des conditions si peu
rationnelles, qu'en general leur disposition n'est pas comprise par ceux qui
sont appeles ä se servir de Tarme.

Les difförences de longueur entre le rayon vers la mire et celui du guidon,
ainsi que Tarbitraire dans la longueur de Ia ligne de mire, qui estsoumise ä

des conditions toules differentes, s'opposent ä l'intelligence gönörale de

l'appareil de mire et de ce qui concerne la trajectoire. L'on peut se convaincre

suffisamment, dans les premieres pages de ce rapport, des complications
qu'entrainent ces circonstances fortuites pour Tötude des hausses.

Pour döterminer les conditions de la trajectoire nous nous döbarrasserons
de ces obstacles, en prenant pour base les series des hausses röduites, dans
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lesquelles Tangle de mire naturel est supprime et la longueur de la ligne de
mire a öte faite egale au pas, l'unite employee aux mesures horizontales.

Les hausses sont les hauteurs de chute röduites en proportion des

distances, de sorte que la serie des hausses se trouve etre une image reduite
de la trajectoire, qui reproduit toutes ses formes et toutes ses dimensions.
En prenant pour longueur de la ligne de mire l'unite de mesure horizontale,
cette proportion entre la trajectoire et la serie des hausses se trouve simpli-
fiee, et des Operations arithmeliques suffisent pour deduire des hausses toutes
les dimensions de la trajectoire.

(A suivre.)

LES PROGRES DE L'ARTILLERIE DANS LES SIX DERNIERES ANNEES

AU POINT DE VUE DES ARMEES

FRANQAISE, ITALIENNE, AUTRICHIENNE, PRUSSIENNE ET SUISSE. (')

Rien que je n'aie pas l'honneur d'apparlenir ä l'arme de Tartillerie,
il est de mon devoir, comme officier superieur d'etat-major, de me
mettre au courant des effets et des progres de celte arme, et cela

non seulement parce que Tartillerie est appeiee ä jouer un röle des

plus importants dans la guerre moderne, mais aussi parce qu'elle a
subi partoul dans ces dernieres annees des changements considerables.

Tandis que precedemment les divers Etats avaient des bouches ä

feu trös simples et passablement analogues enlre elles, nous voyons
maintenant toutes les armees engagees dans une lutte de defi, et,
ensuite d'etudes scientifiques el d'essais pratiques, naitre une foule de

systemes tres differents les uns des autres.

Lorsque Tinfanterie eut fait, par suile de Tintroduclion des

nouvelles armes ä feu un grand progres, el diminue l'imporlance de

l'arlillerie, celle-ci dut ä son tour faire tendre tous ses efforts k re-
conquerir son ancienne place par Tapplication des mömes principes
qui avaienl perfectionne les armes k feu portatives. La täche lui fut
d'autant plus facilitee que dans ces derniöres annees la science a fail
d'immenses progres et qu'aux essais palronnes par les gouvernements

vinrent se joindre ceux de l'induslrie privöe. Et cependant la

queslion est encore loin d'elre completement rösolue. Malgre cela il
est bon, meme necessaire, aux officiers de toules armes de connaitre,

{') Nous commencons aujourd'hui la publication d'une serie d'articles de M. Ie
colonel federal Rod. Merian sur l'artillerie des grands Etats qni nous avoisinent.
Ce travail, dont nous devons la traduction ä Pobligeance de M. Alfred Davall, major
föderal d'artillerie, emprunte aux circonstances du moment un interöt tout
particulier. II sera accompagne de 4 planches qui seront expödiees avec le prochain
numero. (Red.)
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